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sera la moindre possible si Ton pose généralement
en choisissant les signes de manière que dans le polynôme
kl tf., -f- /i2 l/., 4- - . . . -f- kn Un
tous les termes soient positifs. Alors cette formule donnera
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Sj'/ étant ce que devient la somme Sw,- quand on y remplace chaque valeur de «,• par la valeur correspondante de y,-, et l'équation y = au deviendra
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Si l'on fait pour abréger
( 11}
on aura simplement
(12)                                                               y
Si l'on supposait généralement M = I, l'équation y = au, réduite à
v ~ a,
exprimerait que la valeur de j est constante; et comme on aurait alors
S Ui       n
la formule y = aSy(- donnerait
Donc alors on devrait prendre pour valeur approchée dey la moyenne arithmétique entre les valeurs observées ; et la plus grande erreur à craindre serait plus petite pour cette valeur approchée que pour toute dans le cas le plus défavorable. D'autre part, en attribuant à kit k.>, . . ., kn des valeurs inégales dont la plus grande (abstraction faite des signes) soit l'unité, on obtiendra pour dénominateur de la fraction une quantité dont la valeur numérique sera évidemment inférieure à S M,-, tandis que la valeur numérique du numérateur pourra s'élever jusqu'à la limite E; ce qui arrivera effective m eut si les erreurs s4, £2» • • • ^ £« sont toutes nulles, à l'exception de celle qui sera multipliée par un facteur égal, au signe près, à l'unité. Il en résulte que la plus grande erreur à craindre sur la valeur de a déterminée par la formule
